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• Zimbabwe/Politique
Combat empoisonné pour
la succession de Mugabe La guerre pour la succes-sion du président RobertMugabe a repris de plusbelle au Zimbabwe avecune passe d'armes au som-met entre le vice-présidentEmmerson Mnangagwa etla Première dame GraceMugabe autour d'une mys-térieuse rumeur d'empoi-sonnement.• Cameroun/Crise anglo-
phone
Des évêques dénoncent la
"barbarie" des forces de
sécurité LES évêques catholiquesdes régions anglophones duCameroun ont dénoncé la"barbarie" et "l'usage irres-ponsable" des armes à feupour réprimer des civils, di-manche dernier, lors desmanifestations visant à pro-clamer symboliquementl'indépendance de ces ré-gions, selon une déclarationobtenue vendredi par l'AFP.• Libye/Conflit
Une milice chassée de Sa-
bratha après des vio-
lences meurtrières Une force soutenue par legouvernement libyend'union nationale (GNA) aannoncé vendredi avoir"chassé" de la ville de Sa-bratha (ouest) une milicedirigée par un ancien baronlocal du trafic de migrants,après des semaines d'af-frontements meurtriers.

L'Afrique en bref

• Irak/ Conflit
L'EI en passe d'être
chassé de la région de Ha-
wija

Les forces irakiennesétaient en passe vendredide s'emparer de la totalitéde la région de Hawija(nord), l'une des deux der-nières tenues par le groupeÉtat islamique (EI) en Irak,et s'approchaient des posi-tions kurdes, ont constatédes journalistes de l'AFP.• Iran/Politique
L'ex-président réforma-
teur privé d'événement
public durant trois moisL'ancien président iranienréformateur MohammadKhatami s'est vu imposerde nouvelles restrictionsavec l'interdiction de parti-ciper à tout événement pu-blic pour une durée de troismois, a indiqué vendredi unjournal de l'opposition.
• France/ Immigrations
Une centaine de migrants
manifestent contre leur
expulsion d'une fricheUne centaine de migrantsd'Afrique de l'ouest, selonun journaliste de l'AFP surplace, ont manifesté ven-dredi à Lille, dans le nordde la France, pour contes-ter leur expulsion à venird'une friche du centre-ville.
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LE prix Nobel de la paix arécompensé vendredi laCampagne internationalepour l'abolition des armesnucléaires (ICAN), qui voitdans la présidence de Do-nald Trump une preuve dela dangerosité de l'armeatomique.Le comité Nobel norvégiena choisi de mettre la luttecontre ces armes de des-truction massive à l'hon-neur au moment où leprésident américain me-nace de remettre en causel'accord sur le nucléaireiranien et échange des pro-pos belliqueux avec KimJong-Un sur le programmenucléaire nord-coréen."L'élection du président Do-
nald Trump a mis beaucoup
de gens très mal à l'aise, à
l'idée qu'il peut, à lui seul,
autoriser l'utilisation des
armes nucléaires", a fait va-loir la directrice de l'ICAN,Beatrice Fihn, déplorantque le nouvel occupant dela Maison Blanche"n'écoute pas" toujours lesexperts.Soixante-douze ans aprèsHiroshima et Nagasaki,l'ICAN, coalition regrou-pant des centaines d'ONG,s'est vu attribuer la presti-gieuse récompense pouravoir contribué à l'adop-tion cette année d'un traitéhistorique d'interdictionde l'arme atomique."Nous vivons dans un
monde où le risque que les
armes nucléaires soient uti-
lisées est plus élevé qu'il ne
l'a été depuis longtemps", asouligné la présidente ducomité Nobel norvégien,Berit Reiss-Andersen, quis'est inquiétée du risque deprolifération "comme lemontre la Corée du Nord".Le 7 juillet à l'ONU, 122pays ont adopté un traitéqui pose pour la premièrefois le principe de l'inter-diction de mettre au point,stocker ou menacer d'utili-
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LE "oui" à l'indépendancede la Catalogne l'a emportéavec 90,18% des suffragesau référendum d'autodé-termination organisé le 1eroctobre, selon les résultatsdéfinitifs transmis ven-dredi au parlement régio-nal par le gouvernementcatalan.Le "oui" à l'indépendance aobtenu 2,044 millions devoix, le "non" 177.000(7,83%), pour taux de par-ticipation de 43,03%.Le gouvernement catalan

précise qu'il y avait 5,3 mil-lions d'électeurs sur seslistes, sur 7,5 millions d'ha-bitants. Les votes blancs re-présentent 2% (44.000voix). Il y a eu 19.000 votesnuls.Le président séparatiste deCatalogne Carles Puigde-mont a souvent soulignéque les Espagnols avaientadopté la Constitution eu-ropéenne avec 42% de tauxde participation.Une fois que ces résultatsauront été officiellementproclamés, la loi de réfé-rendum donne 48 heurespour que l'indépendancesoit formellement déclaréeau parlement catalan, où

les indépendantistes sontmajoritaires.Les Catalans devaient ré-pondre à la question sui-vante: "Voulez-vous que la
Catalogne devienne un État
sous forme de République?"Ce scrutin a cependant étéboycotté par les partis op-posés à l'indépendance, quile jugeaient illégal et sanslégitimité.Il n'a en outre pas été as-sorti des garanties tradi-tionnelles qui entourent cegenre de consultation. Ilétait dépourvu de recense-ment électoral transparent,il n'y a pas de commissionélectorale catalane, carcelle-ci avait démissionné

en bloc pour éviter de coû-teuses amendes de la Courconstitutionnelle, et le dé-compte n'a pas été menépar un organisme indépen-dant.Enfin, le jour du scrutin, despoliciers sont intervenusdans une centaine de bu-reaux au moins, dans cer-tains cas avec brutalité, àcoups de matraque et deboucliers, pour déloger lesmilitants qui "proté-geaient" les bureaux et em-pêcher le référendum,scandalisant l'opinion.Cependant, dès dimanchesoir Carles Puigdemontavait affirmé, sur la base derésultats partiels, que les

Catalans avaient gagné "le
droit d'avoir un État indé-
pendant sous forme de Ré-
publique".Il souffle depuis le chaud etle froid, lançant aussi desappels à une médiation in-ternationale pour permet-tre de négocier un véritableréférendum, en bonne etdue forme, avec le gouver-nement de Mariano Rajoy.Les résultats n'ont pas étéformellement proclamésdans l'immédiat et on igno-rait vendredi quand celaserait le cas et sous quelleforme. Et le délai de 48heures fixé par la loi n'estpas clair puisque la loi neprécise pas s'il s'agit de

Les catalans disent oui à l’indépendance à 90,18%
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AFP
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ser l'arme atomique.Sa portée reste essentielle-ment symbolique car lespuissances nucléaires onttoutes refusé d'y adhérer,de même que les pays del'Otan.• ACCUEIL MITIGÉ DE
L'OTAN Le Nobel de la paix est "unencouragement" aux paysnon-signataires pour qu'ilsoeuvrent aussi à débarras-ser la planète des armesnucléaires, a souligné MmeReiss-Andersen.L'Alliance atlantique "par-
tage cet objectif avec
l'ICAN", a réagi son secré-taire général, Jens Stolten-berg, mais "regrette que lesconditions pour aboutir àun désarmement nucléairene soient aujourd'hui pasfavorables". Le Kremlin adit "respecter" le choix ducomité Nobel.Donald Trump doit certifieravant le 15 octobre auprèsdu Congrès que Téhéranrespecte ses engagementspris dans le cadre de l'ac-cord de 2015 qui impose de

strictes restrictions au pro-gramme nucléaire iranienen échange d'une levée dessanctions.Selon la presse américaine,il annoncera la semaineprochaine son refus de lecertifier, ouvrant la voie àune réintroduction de sanc-tions, ce qui pourrait fairedérailler l'accord."Nous ne taclons personne
avec ce prix", a réponduMme Reiss-Andersen, à laquestion de savoir si leNobel visait le présidentTrump.Le 4 octobre, Mme Fihnavait été moins diplomate,lorsqu'elle avait tweeté :"Donald Trump est un dé-bile". Un message qu'elledit aujourd'hui regretter."C'est un moment de
grandes tensions dans le
monde, quand les déclara-
tions enflammées pour-
raient tous nous conduire
très facilement, inexorable-
ment, vers une horreur sans
nom", a-t-elle déclaré ven-dredi.•DES MILLIERS D'OGIVES

Les diplomates s'inquiètentdes répercussions néga-tives d'une volte-face amé-ricaine sur le dossieriranien, alors que la com-munauté internationale es-père encore faire revenir laCorée du Nord à la tabledes négociations pour luifaire renoncer à ses pro-pres ambitions nucléaires.Le sixième essai nucléairenord-coréen le 3 septem-bre et des tirs de missilesont donné lieu à des in-sultes, menaces et démons-trations de force entrePyongyang et Washington.Donald Trump a menacé laCorée du Nord de "destruc-tion totale" et qualifié lesnégociations de "perte detemps".Depuis sa création en 2007,l'ICAN fait valoir que le re-cours aux armes nucléairesaurait des conséquencescatastrophiques, ce quirend indispensable leur éli-mination."Maintenant plus que ja-mais nous avons besoind'un monde sans armes nu-cléaires", a commenté le

chef de l'ONU, Antonio Gu-terres.Au Japon, des survivantsdes bombardements ato-miques ont salué ce Nobel."Ensemble et avec l'ICAN et
bien d'autres gens, nous, les
+Hibakusha+ (terme japo-
nais pour les victimes de la
bombe atomique), continue-
rons à nous battre tant que
nous vivrons pour un monde
sans nucléaire", a déclaré àla télévision le nonagénaireSunao Tsuboi, rescapé dubombardement d'Hiro-shima.Bien que la quantitéd'ogives nucléaires aitfondu -d'environ 64.000 en1986 à un peu plus de9.000 en 2017, selon le Bul-letin of the Atomic Scien-tists (BAS)-, le nombre despays détenteurs a aug-menté.Ils sont aujourd'hui neuf àposséder de telles armes:États-Unis, Russie, France,Grande-Bretagne, Chine,Inde, Pakistan, Corée duNord et Israël.Le Nobel sera remis le 10décembre à Oslo.

Les resprésentants de la Campagne internationale pour l'abolition des armes nucléaires (ICAN), Prix Nobel de
la la Paix 2017.
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